
Lt Chambre a adopté, hier, 
les budgets du Commerce 

et des Services pénitentiaires 
La Chambre, réunie hier après-midi, a 15 h., 

discute en premier lieu le Budget du Minis
tère du Commerce et de l'Industrie. 

M. Léon BARETY, rapporteur, renonce à 
la parole. 

Au nom du Groupe de défense des Commer
çants. M Louis Rollin réclame les abatte, 
mems réclama* par ceux-ci. • 

M. SPlNAàSE préconise une nouvelle étude 
Ses-tarifs douaniers. 

M. RADAMiER demande qu'il soit procédé 
à une nouvelle évaluation des biens sociaux 
des entreprise» françaises. 

M Barthe voudrait que le pouvernement 
recommande S tous nos agents à l'étranger 
d'encourager la vente des produits français. 

H Julien DURAND appuie lés observations 
des orateurs précédents et demande au Gou
vernement, pour combattre la vie chère, de 
poursuivre l e grands spéculateurs et de leur 
appliquer l'article 419 ou Code pénal. 

M PIQUEMAL, déouté communiste de la 
Seine, soutient longuement que le commerce 
et rindustre française sont à la merci des 
grandes Danqœs. 

M Eugène ROY parle en faveur de l'Indus
trie hôtelière thermale 

Après une déclaration de MM. Bonnafous 
«t Chéron qui f'>ni leurs la plupart des sug
gestions qui ont été apportées A la tribune, 
la Chambre adopte successivement les difli. 
rems chapitres du Budtjet, presque sans dis. 
cusslon 

On aborde la discussion du Budget des 
Services Pénitentiaires 

Après une intervention de M BERTHON, 
communiste, qui se plaint que la liberté Indi. 
vlduelle ne soit pas respectée, les chapitres 
du Budget des Services Pénitentiaires sont 
adrmlfs 

L'ordre du jour appelle la discussion du 
budgr de l'Agriculture 

Le budget de l'Agriculture 
R é p o n d a n t à M MONNET. OUI &G pla int de 

l'Insuffisance des crédits prévus, M. LAMOU. 
REUX souligne qu'un milliard a été alloué 
hors budget par le vote de divers projets, no
tamment pour le Crédit agricole et pour l'élec-
trification des campagnes 

M. MONNET proteste ensuite contre le sys
tème douanier actuel 11 espère que le mi-
nlstre de l'Agriculture déposera des projets 
tendant é favoriser la production agricole. 

M. MONNET réclame enfin un contrôle de la 
grande meunerie, afin de protéger les produc
teurs de blé Sur ces mois, la suite de la dis
cussion est renvoyée à ce matin. 

CHAPEAUX ABBAYE ^ î r 1 " ' 

Le 5e Congrès départemental 
de l'Union des Amicales 

laïques du Nord 
s'ouvre aujourd'hui à Lille 

Programme de la journée 
C'est aujourd'hui, à 14 heures, que s'ouvrira 

à la Maison des Amicales de Lille, place 
Sébastopol, le 5»« Congrès départemental de 
l'Union des Amicales laïques du Nord. 

Après l'allocution du Président de l'Union, 
les Congressistes se répartiront dans les 
Commissions et Sous-Commissions suivantes : 

1>» Commission : Enseignement. Examen 
des vœux. 

2* Commission : Organisation et propagande. 
> Commission : Education physique. 
4» Commission : Questions d'ordre inté

rieur : Finances, Commission scolaire (Colo
nies scolaires Livre d'or des belles actions. 
Aide aux enfants pauvres, Tournoi artistique, 
Récompenses). 

L'hommage des Amicales du 
Nord à leur Président d'honneur 

M. le Préfet Hudelo 
M. le Préfet Hudelo, étant retenu dimanche 

après-midi, la manifestation de sympathie en 
son honneur et qui devait avoir lieu à la 
Séance Solennelle de 15 heures, est reportée 
à 20 heures. 

La tempête 
dans la région 

Une fillette de cinq ans 
séquestrée et martyrisée 

à Sailly-lez-lamarai 
La gendarmerie de Cambrai procède actueUe-

ment a une enquête sur de graves sévices OOJB-
zrus S Sailly-ies-Cambrai, petite commune des 
environs de Cambra:, sur une Cilktie de cinq 
ans, innocen e victime de procédés brutaux 
empoyés a son égard par un bomme qui ^e 
l'aimait point, et par une meii qui laissait fai.*e 
lotit : les coups, les privations sans nom. 

Vjici les laits . Des le io octobre dernier. M 
Lucas, cultivateur a ?aiily. preaait a son ser
vice, en quaiité d arracheurs de betieraves. 'in 
couple, accompagne d une petite fille, venant 
de Croisilles Has-de-Ca laisj. 

L'homme, wa lez oaston, i l ans, ouvrier 
agricole, originaire de Raismes. ox pupille -le 
l'Assistance publique, était réputé lors de jes 
passages dans les fermas où il travailla pour 
son caractère violent, allant jusquà la bestialité 

La femme, Anna \lachu. i i ans, varfue, déjou^ 
peuse de tulles, est originaire de Quïévy. ou, 
d'amants d* rencona"e. et* mit au monde deux 
enfants • lune la cadette. Andrée, âgée 'e 
troa ans, est placée a 1 Hospice dé" Cambrai : 
l'autre Suzanne àk'ée de cino ans. 

Celle-ci demeure avec sa mère, laquelle s'est 
mis* en ménage avec le sieur Wallez le 30 mil
let dernier. 

Dans le faux ménage, 'enfant était de trop, 
M la mère, sans courage, assistait sans révolte 
aux corrections journalières administrées t>ar 
l'amant a l'entant sans défense 

Pour ce fiire, le làc e individu se serviit 
d'un oeiniuron de sold.it et qu'il maniait c> 
façon a frspoer l'enfant a la figure, laissant 
ainsi sur son visage de> tracer bleuâtres, contu-
ses. sanglantes que renouvelait chaque jour 
les coups. 

Tout a une fin. et l'affreux coun'e pisté pour 
•a "évoltante façon d'agir, par les brigades •"* 
Camières et de Croisilles .d-vait bientôt rendre 
rendre des eomo'es a Saillv où il s'était réfugié. 

Sur p'ainie des voisins et sur réquisition I* 
M. le Procureur de la République, la gendar
merie de Cambrai a donc procéda a une en
quête : '3e!le-ci a donné des résultats concluants, 
attestés par un certificat fourni d'urgence par 
M. le docteur \lar":ère de Blécourt. lequel a 
constaté sur tout le corps de l'enfant des traces 
récentes et anciennes de coups provenant et 
faites a l'aide dune ceinture. 

Confrontés ivec l'enfant les concubins ont 
reconnu les faits. Wallez aioutant même qu'il 
ne s'expliquait -las les coups qu'il portait a la 
petite, ins motif. 

CTautre oart. l'Institutrice du oavs a déclaré 
avoir constaté lors de son court passaee a 
r*co"e. l'état bius que fa-Me de l'enfant et son 
dénouement complet ; elle « ajou'j qu'elle dut 
souvent ui donner â manger, car. sa mère 
étant partie aux champs, elle devait rester de 
Songues journées privée de tout aliment 

Vjnuons que ces laits tui ne manqueront oas 
d'amener l'arrestation du couple en question. 
ont causé une vive émotion dans la paisible 
commune de Sailly. — P. D. 

Malade, un sexagénaire s'est fait 
décapiter par le train 

à La Chapelle-d'Armentières 
Hier, vers !1 r Tes. Mme Merseman Fran 

cols, demeurant dans un baraquement au he-
min de haiage, entre 'e bas chemin et le oont 
Bertln a La ChapelV-d' Vrmentières. remarn'ia 
que son beau-frère .M Merse nan Jean àvé de 
66 ans. demeurant dans un baraquement voisin, 
•vait qult'é son bitation depuis queloue 
Semps Comme le vieillard ne revenait pas elle 
s'en fut a sa recherche. Après avoir «visité <*e 
nombreux endroits de la commune, elle décou
vrit un corps étendu sur la voie du chemin d* 
fer de la liane Len« a \rmentières C'était bien 
celui du sexasénare. Celui-ci se trouvait couché 
sur le ventre, 'e corp* perpendiculaire a la 
vol» : la tê'e était nettement sectionnée du tronc 
et se trouvait a l'Intérieur de la voie tandis eue 
le corps était a l'extérieur 

Le vje'llard avait été décapité par le trsln 
venant de Lens et arrivant en pare d'Armen-
ttéres A 10 h 34. Il s'a?it sans aucun dou'e 
d'un suicide car le pauvre homme souffrait hor
riblement depui« plu-sieurs année d'une maladie 
Incurable et avait eu une crise le matin même. 

MM. Luzeux. chef de gare. Murer, cSef dii 
district et Deblaerruer. maire de Le Chapelle s« 
rendirent «ur les lieux ainsi Tue la gendarme-ie 
d*Armenliére*. Après les constatations d'ussze 
Je corps •) été reconduit a son domicile par 'es 
««nplovés du chenvn de fer 
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Suocursaie Si, Hue Léon Cambrlla. LILLE 
(Catalogue Illustré gratuit en Novembre 

_ U . «rtnd succès de 1929. uctre Bl'PER-
•VNTtT|>Vl\E 6 Lampes, carrosserie Peaamold. 
Puissance et Sélectivité incomparables sur 
CADRE ou ANTENNE réduite, au prix Record 
de (M fr. 2ûv Appareil* seulement disponible». 
Hfrtw-vous. 
Dépôts : La Madeleine. Quirlet, if. rue Fœtale» 

m Toureoina. berrure-Ersant, 79.r. du Base 

Le buste de M. HLDELO. Préfet du Nord 
œuvre du Maître Serge ZELITZON 

Au cours du Gala Artistique qui, dimanche, 
à 20 heures, à la Maison des Amicales de 
Lille, réunira les Congressistes, le buste en 
bronze — vérilable œuvre d'art dont nous 
avons déjà causée — de M. le Préfet Hudelo, 
sera offert au Président d'honneur de l'Union 
en souvenir de reconnaissance et de respec
tueuse considération dont l'entourent les 
100.000 Amicalistes du Nord groupés autour 
du fanion de l'Union et de son Président, 
M. Selliez. 

Le* récompenses 
Au cour? du Congrès, les récompenses suivantes 

seront «mordesi .-
Par décision de la Commission des récompenses 

de l'Union des Amicales laïques du Nord, ont reçu 
la Lettre do félicitations : 

Mlle Madeleine Cuvelier, Loos-Ennequin: M. Abel 
Dagneaux Abscon: M. Charles Leignel. Abscon; 
M. Georges Colrnar, Denain: M. Raymond Cer
nez, Tourcoing; M. René Moreels, Tourcoing; M 
Pierre Mllet. Tourcoing: M. Marcel Verhack, Tour
coing; Mlle Georgette Leignel. Lille; Mlle Suzanne 
Leignel. Lille; Mlle Marie-Louise Monte, Lille; 
Mlle Yvonne Plouy, Lille; M. Hector Fichelle. Fan-
mont; M. Victor Dccottlgiies. Mouvaux; M. Julien 
Woossen, Mouvaux; Mlle Madeleine Verstraete. 
Tourcoing; Mlle Albertine Dael, Tourcoing; M Ro 
<er Barbe. Tourcoing; M. Paul t.ahhe. La Made
leine: M. Edouard Pottier. La Madeleine; M Louis 
Garnaev La Madeleine; M. Albert Capron, La Ma-
rloleln*: M Léon Durot. La Maiieletat; M. Gustave 
Mlllecamps, La Madeleine; M. Maorie* »»lé. t a Mav 
délai né, 

ont fétu le Olritome dtrmineu» v <• • •--- ~ 
Mlle Anna Duflot. Lommc; MM. Honoré Pon-

chaux. Lomme; Queverue, Lomme; Paul Ballen-
dux. Loos-Ennequin: Eugène riarlsse, Loos-Enne
quin: Edouard Desgardin, Dorlgnles: Gustave Da-
volllée. Dorlgnles; Etienne Guéret Dorignies; Paul 
Lagalssc. Dorignies: Gaston Mazure. Dorlgnles: 
Iules Grulols. Flpes-LIlle; .Tûtes Muchembled. Fl-
ves-Lllle; Henri Spriet, Croix; Clément Decock, 
Tourcoing; Georges Dhallewin. Tourcoing; Mlle 
Madeleine Devltter. Lille: Mlle Jeanne Eckeman, 
Lille, Mlle Cibrtelle Vermiefre. Lille: MM. Edouard 
Wlllav. Fâutmnnt: Henri Duhem. Mouvaux; Henri 
Colpaert. Mouvaux; Auguste Rousselle, Linselles; 
Rnniuald Stamper, Linselles; Jules Dhalluin, Lin-

Ont été nommé! titulaires de la Médaille de 
bronze : 

MM. Verhulst, T-omme: Elle Cuvelier. Loos-En
nequin; Louis Coulon. Flves-Lille: Léon Stlen. FI-
ves-LIlle; Gaston Spriet. Croix; Henri André Tour
coing; Pierre Llard, Tourcoing: Maurice Corbe. 
Lille. Georges Defrance. Lille: Charles Poliantre, 
Lille Georges Leignel, Lille: Alclde Olivier, De-
nain- Mlle Suzanne Piravet. Lille: MM Albert De 
buigne. Roncq Georges Catrv. Roncq: Adolphe 
Plaisant Fantmont: Gustave T.agache Mouvaux: 
Mlle Jeanne Wagnon. Tourcoing: MM Bertrand 
Stamper, Linselles: Amerie Hausple. Linselles. 

Ont été promus à la Médaille d'argent 
MM Louis Baron. Lomme: Adolphe Bonduean, 

Ijimme; Fernand ^vez. Flers-nourg; ouïs Car
don. Fiers-Bourg: Emile Delorme. Fiers-Bourg: Al
phonse Mouqiiet. Fiers-Bourg: Auguste Loridant, 
Fiers-Bourg; Charlemagne Copln. Abscon; Fran-
eoi» Galand. Croix: Paul Bourgots. Tourcoing: Al
phonse Corbe. Lille-, Julien Detannov. Tourcoing; 
Ertniond Florin. Tourcoing; Mme Picavet-Bonnot, 
Lille MM. Augustin Stelanrtre. Roncq: Raoul 
Camn. Lille; Mlle Marte Vaillant. Mouvaux: Mme 
Scalbert-Cuilbert. Tourcoing; Mlle Marie Desrn-
meaux. Tourcoing: MM. Emile Delconrt. Linselles: 
llenr" Demouveaux, J.-B Gonrdln. Raymond Ne
veu. René telattre. de Fiers-Bourg. 

Ont été promus A la Médaille de vermeil : 
MM Maurice Delrne. Aristide Delemar. Charles 

Verchaln. de Loos-Ennequin: Augustin Catteau, 
Charles ciermont. Van Walleghem. Pierre Fatrez, 
Alphonse Qulque. Simon Leclercq. de Willems: 
I/>uis Vanesse de Dor'~nles: Abel Hnrez. Arthur 
Ogé. Théophile Mercier. d'Anscon: Moïse Jonas. de 
Lannoy: Gustave Rêver, de Lille: Jean Robert, de 
Denain; Albert Vanrtewaele. de Tourcoing: Mlle 
Augustlne Fâche, de Roubalx; MM Alphonse Lcell. 
de Roncq-, *nth)me Marchand, Alphonse Gautier. 
Gustave Bourgots. de Rouhalx; GeorTea Vtste. de 
Lille: Charles Héreng. de Fautmont: Mlle Gabrlelle 
Duhem. <1e Mouvaux; MM. Louis Evrard, de Mou
vaux-, Charles-Henri Notredame. de Fiers-Bourg. 

Nos clients de publicité ont noté 
avec plaisir que, seul, le REVEIL 
DU NORD enregistre une aug
mentation de vente contrôlée. 

Et cela continue à augmenter. 

Le Salon des véhicules 
' 'industriels 

Une foule nombreuse a visité hier, au Grand 
Palais, le Grand Salon des véhicules Indus. 
trlels. appelé communément poids lourds, le-

3uel. anrès les Salons de l'Auto, de la Moto, 
u Cvcle et de la T. S. F., a ouvert mercredi 

matin ses portes. Rappelons que cette expo
sition se tiendra jusqu'au 25 novembre. 

Les Automobiles Industrielles SAURER ex
posent sur leur stand des châssis équipes 
avec des moteurs 4 e» 6 cvlindres Diesel fonc
tionnant au gazoil. Ces moteurs permettent 
de réaliser une économie considérable :iu 
prix de revient kilométrique sur les modèles 
existants Ils exposent également leurs nou
veaux modèles 6 Cylindres qu' constituent. d« 
l'avis de tous, le cl-vu di. Salon 

A. LEBEAU M PII S, agents généraux de ta 
Région du Nord, 174 ni" de Paris, a Lille. 

Le Pare-Boue est m ce moment au premier 
plan de l'actualité à la suite de la déetsion 
du Conseil d'Etat, qui a confirmé l'arrêté d'il 
Préfet de Police, rendant le pare-boue obliga 
toire Aussi, grosse affluence de visiteurs au 
Stand 15. Grande Nef. stand de la Carrosserie 
RBUFFLET où le Pare-Boue « LE BOVLO • 
est mis en démonstration. Nous prédisons ' 
cet appareil un succès ronidérable. car tous 
les techniciens sont d'accord peur reconnaî
tre sa supériorité inconstestable. 

La tempête qui sévit depuis vingt-quatre 
heures sur nos réglons, a causé des dégâts on 
peu partout dans la région. 

Un homme tut tué par des briques 
à Béthune 

Une cheminée s'est abattue sur une véran la 
de l'atelier de M. Bocquet-Evin. A l'intérieur 
de l'atelier se trouvait M. Oenlsel. Il a reçu 
des briques sur la tête. Releva grièvement 
blessé, on l'a transporté a l'hôpital, il est mort 
en y arrivant 

D autre part, le vent soufflant avec une 
extrême violence, a arraché plusieurs tôles 
sur le baraquement du commissariat de police 
de Béthune Une jeune fille, qui passait hier, 
vers 16 heures près du commissariat, a failli 
recevoir la tôle sur la tête. 

A 17 h. 13, une «lace de vingt mètres carrés 
cédant sous la pression du vent, vola en éclats 
a la devanture du magasin de M Pouillard-
Logier. libraiie, rue Grosse-Tête Deux demoi
selles de magasin ont reçu les éclats de verre 
sur la tête, mais heureusement n'oni pas été 
blessées. Toute la librairie qui se trouvait d 
l'étalage s envola en partie dans la rue Les 
débats peuvent être évalués a plus de 5.0U' 
francs. 

On signale également la chute de nombreux 
pots ie cheminées, de tuiles et de fils télépho
niques et électriques. Dans la plaine, des 
meules ont également été envolées par la 
tempête qui oontinua à sévir 

Une automobile fut projetée 
dans la vitrine 

d'un commerçant à Lens 
Le vent soufflait si fon, vers 16 beures. rue 

de Lille, qu une camionnette automobile en 
stationnement fut projetée dans une vitrine 

M Fernand Banttgny. camionneur, route de 
Liile, à Lens, pour livrer un oolis, avait laissé 
sa camionnette automobile devant le Maga
sin des Grandes-Fabriques. Pendant qu'il étatt 
dans la maison, le vent fit monter l'auto 
sur le trottoir opposé et le derrière alla s'en-
foncer dans la glace de la vitrine de M. Bert-
Demonchaux, fourreur, qui fut réduite en 
miettes ; les dégâts, évalués à 2.000 francs 

•lé constatés par M" Requin, huissier, 
et par la police municipale. 

Une modiste reçut une palissade 
sur le dos, à Lens 

Mme Simone Mortier, épouse Pronier, 
24 ans, demeurant rue Manot, à Lens, passait 
vers 16 h. 30. rue du Havre, quand par suite 
de la violence du vent la palissade qui t<Tine 
clôture du terrain de M. Harplgnies, à l'angle 
de la rue ue Strasbourg, fut déracinée et lui 
tomba sur le dos Mm* Mortier porte des 
blessures heureusement sans gravité, aux 
reins et à la jambe gauche. L'agent de sûreté 
Dufo.ir a constaté le fait immédiatement et 
rédigé un rapport. 

Au large de Calais, un bateau-
pécheur l'échappa belle 

et il y eut en ville des dégâts 
Une formidable tempête d'ouest à allure de 

cyclone a soufflé toute la journée d'hier sur 
Calais, 'atteignant, vers 15 heures, une viuleiK 
rarement égalée dans le passé. 

Toute la matinée il avait plu. mais, lorsque se 
lit sentir 1 action de la marée, c'est-à-dire vers 
midi, le vent monta subitement et. presque aussi
tôt, sa erande voix couvrit tous les autres bruits 
de la ville. 

La buurrasque donnait par coups de béliers et 
l'on enregistrait, presque aussitôt, les déaâts 
matériels assez sérieux aux immeubles. Los 
pannes et tuiles mal retenue; volaient dans les 
rues comme de simples fétus de paille. Fe
nêtres mal jointes, vasitas claquaient dans 
uh cliquetis de, vê -re. tjrist. 

lin mer. les vagues* énormes s'enfreehoou&ient 
èil etcjtjtant datte Jes airs, des embruns ~ue le 
venl emportait ë.ws'ïfôt. Sable, galets roulaient 
également et venaient jusque sur le Boulevard 
International, fouetter les vitres des immeubles 
et les visages des passants. 

Des lames monstrueuses toutes frangées 
décume coiffent et balaient les \Ms. r* cer
tainement U ne ferait pas bon s'aventure: r-.al-
f;ré l'attrait grandiose spectacle donné oar 
es éléments en furie. 
Toutes les barques de pêche calaisiennes sont 

restées au Bassin de Paradis en ren' rcant l?s 
amarres et les chalutiers des ports voisins, 
notamment ceux de Boulogne, r U entrés en 
relâche au port de Calais dès que s'est amorcée 
la tempête. 

Le N° 104. « Noire-Dam© de la SaleWe •. mon
té par trois hommes et un mousse, patron Au-
Ciisle Dotien. avait pris le large. 

Vers midi, le frêle esquif fut assailli par le 
début de la tempête. Un coup de vent défonç* 
la grande voile et le bâtiment fut c: oaré. 

Deux autres « cordiers » cherchèrent en vnui 
a le seojurir et sa situation devenait de pl'JS 
en plus critique lorsque, heureusement, un ba
teau pilote le « Triton » qui avait été alerté 
parvint â le sauver. 

A signaler qu'en dépit de la tempête. le ser
vice des malles a fonctionné très régulièremert, 
et sans retard sur l'horaire tant â l'aller qu'au 
retour. 

Cependant, pour sortir du chenal, le « Maid of 
Kent • s'aida du concours d'un reeooTTueur. 

A Boulogne, un voilier et un avion 
lancèrent des appels de détresse 

Dans la soirée d'hier, les postes de T. S. F. 
de Boulogne, ont capté quatre messages S. 
O S. émanant notamment du voilier fran
çais « Bonne Vein > qui serait en péril au 
large de âheerness, d'un avion radlogra-
phant laconiquement « Perdu ma routé » 
sans autres détails ou Indications. 

UNI MALLE ANGLAISE NE PUT 
ACCOSTER 

La malle • Maid of Orléans » qui avait qui', é 
Folkestone à 18 h. 55 et devait arrivei nor
malement â 17 h. 20, arriva au large des je
tées vers 18 h. '0. A 22 h. 45, maigre de mul
tiples tentatives elle n'avait encore pu fran
chir le chenal et. finalement, afin d'éviter 
de se mettre à sec, elle dut se mettre â l'abri 
de la rade en attendant la pleine mer. Un 
devine l'angoisse des passagers qui se trou
vent à bord et parmi lesquels beaucoup sont 
malades. Sur les quais, nombreux sont les 
amis et parents qui sont restés dans l'attente 
de les voir arriver. Les services maritimes 
sédentaires, d'un autre côté, passent la nuit 
à la belle étoile. 

Le départ du • Biarritz > qui devait avoir 
lieu à 17 h. 10, a été remis a samedi matin 
à 7 heures, mais on ne sait encore s'il pour
ra partir. 

Dans la matinée, vers U beures, le grand 
cargo suédois « Scandinavie », assailli par la 
tempête avait eu son chargement de bois dé
placé. Deux remorqueurs vinrent lui prêter 
assistance pour entrer dans le chenal L'In
clinaison du navire était telle que la bande 
bstiord louchait ' eau. 

Daus la soirée, la tempête, avec la marée 
montante, a -edoublé d'intenstlé. Dans les mi. 
lieux maritimes, malgré que quelques chalu
tiers soient encore en mer, on espère qu'ils 
nnt pu 6« «uttre â l'abri dans les ports 
anglais. 

M. WVLTQtB 

L'inauguration 
de l'Université 

populaire de Fi ves-Lille 

M. Wauters ancien ministre 
belge, y parla du Prolétariat 

Hier soir, a la Salle des Fêtes de Fi ves-
Lille. rue de Lannoy, eut lieu la première 
séance inaugurale de l'Université Populaire 
de' Fives. 

La soirée débuta par une partie de con
cert à laquelle prêtaient leur concours M mes 

Saigne et Arvez ; 
MM. Margulies et 
Gaillard, de l'Opéra 
de Lille. ' 

Ce concert fut sui
vi d'une conférence 
par M. Wauters, an
cien Ministie du 
Travail de Belgique 
et membre de ta 
Chambre des repré
sentants de Belgi
que. Le thème de 
cette conférence était 
« Le Prolétariat Bel
ge .. Sur l'estrade 
avaient pris place, 
aux côtés ''.u confé
rencier : M. Salen-
gro. député-maire ; 
L. Masson, adjoint ; 
Saint-Venant et Huv-
ghe. 

M. Salengro présenta au nombreux audi
toire, M. Wauters, en qui il salua l'anima
teur du Parti Ouvrier Belge. 

M. Wauters examina ensuite les étapes 
successives de la libération du prolétariat 
belge. 

« Pour examiner cette question, dit-U, il 
faut remonter assez oin dans notre histoire. 

« Malgré que la Belgique fut un pays JU 
ie> développement industriel avait pris une 
rapide extension, les travailleurs n'avaient 
pu conquérir les avantages auxq-jels us 
avaient droit. 

« Avant la guerre. Us n avaient pas le droit 
de vote, ds n'avaient pas l'Instruction et ce 
n'est qu'après un demi-siècle de luttes qu'Us 
ont pu arracher peu â peu les droits au vote 
et a l'instruction. 

•• Au lendemain de la guerre, l'essor du 
parti ouvrier fut formidable, et alors que l'ac
tion du prolétariat s'était cantonnée en Wal
lonie, elle prit une ampleur considérable 
dans la Flandre, restée jusque la rebelle 

€ Ce qui fait la force du parti, c'est la co
hésion soUde entre les trois genres d'organi
sations : syndicale, mutualiste et coopéra
tive ». 

Et M. Wauters illustre ses arguments par 
une série de chiffres impressionnants Puis 
il étudie rapidement la participation du parti 
ouvrier belge au Gouvernement au cours te 
ces oernières années. 

« Maintenant que nous sommes une force 
conclut-U, nous pouvons regarder vers lave^ 
nir. Des luttes sérieuses n is restent encore 
à soutenir, ma ;s nous allons vers des réalisa
tions sous le signe de la Paix qui ne peut 
être réalisée que par le Socialisme et la 
Démocratie. • 

M. Salengro remercia le conférencier 
d'avoir « brossé de si magistrale façon, l'ac
tion du prolétariat belge qui peut servir 
d'exemple • et il annonça que la conférence 
du mois prochain serait faite par M. Grum-
baoh, député du Bas-Rhin, sur la « Question 
de l'Alsace-Lorraine ». 

Itou ha:/ 
BUREAUX: 45. Rue de le Gare leléph 9-5U — DEPOT DE VENTE : 78. Grande-Rue. 

• • • I I ! 
Vous allez avoir besoin de 

CARTES DE VISITE 
N'attendez pas pour les commander 
Nous oous offrons : 

Un Superbe Coffret 

Les ravages de l'ouragan 
à Dunkerque 

La tempête a aèvl au large de Dunkerque 
avec une rare violence. Dans la ville, 
plusieurs palissades sont tombées et l'on ne 
compte plus les tuiles et les carreaux qui 
ont été brisés. On a enregistré de nombreuses 
pannes de lumière, tant à Malo et a Dun
kerque. que dans les communes sururbaines. 

Un autre fait caractéristique et qui montre 
6 quel point le vent a soufflé, plusieurs ma
riniers se sont vus contraints de quitter leurs 
péniches pour tragner des postes voisins où ils 
ont passé la nuit. 

Au port. les navires ont doublé leurs amarres 
En raison de la partie sud-ouest de laquelle 

sou'fient les vents, il n'a pas paru utile nu ser
vice maritime, lusqu'ft présent, de consigner les 
écluses. 

La malle d'Oslende faisant route cour VAn«)<> 
terre a dû mouiller en ride de Dunkerque 

En ville une palissade de l'Eglise Saln»-F.l,J 
s'est détachée et a blessé Mlle Gatrielle Wuyl-
l«ns. 23 ans. domiciliée rue Félix-Faure à Cou 
'iïkeKcrue-Branehe. 

Eue a été relevée par des passante <at l'on 
reconduite chez efle. 

Création d'une Ecole 
de Coiffure 

Il y a quelques jours, pour justifier la -résen-
tation de sa maronandise, livrée en fra"ments 
égaux, une maison de pfttes alimentaires dis
cutait, sur un prospectus, des choses i 3 la mode. 
Le ton en était nl&isant. Sa démonstration, qui 
s'appuyait sur le choix de la femme, adontant. 
malgré les anatbemes. cheveux courts nuques 
d éphéhes. lupes libérant la jambe du sol c -i-
dessus du genou était a la vérité an ->eu longue 
pour des choses bien courtes et malgré que (au
teur s'en défendit elle était un oeu « tirée oar 
les cheveux «, bien que i .inenée du tracuroni. 

Convenons, de bonne grftce. que toutes i lioses 
•ndent a la simplicité. Que la sun ' cilé con
damne le « superflu ., el quà kut -rcm-e. les 
jupes longues n étaient pas simples, ni les che
veux longs. Et au risqu. de nous voire contre
dire par des partisans de la robe a traine ei 'les 
perruques poudrées. dison> nue la femme mo
derne, qui ©courte iupes et toisons pôchc ->ar 
simplicité, si elle pèche. 

Or, la pénitence étant toujours à colô du 
péché, et l'excès conduisant aux abi»v. U est 
arrivé, car tout arrive, que pour .r_> taire tondre 
très court, la femme perdait fin temps très 
long. 

Malgré le nombre considérable de Salons et 
d'Académie de Beauté. "Ui. pour satisfaire une 
clientèle sans cesse accrue se multipliaient, les 
femmes .qui avaient chassé l'homma du ^alon 
de coiffure — encore une victoire du ,'éminisme 
— perdaient de longues heures à r ndre l'ins
tant où l'arlisle capillaire les « exécuteraient ». 

Il y eut une floraison sur-tenant, de spéch-
llsles. diplômés sur (ouïes les coulures uno 
véritable levée de ciseaux, de tondeuses et de 
fer a onduler et à Iriser I 

Mais l'offre était si abondante que les « mar
goulins > se mirent 4 opérer et que si étrange 
que cela puisse paraître, si nous avons beau
coup de coiffeuses el île folffeurs: il en est 1res 
peu qui soient qualifiés. 

C'est du moins ce que proclame le Syndicat 
Professionnel des Coif'eurs de Roubaix : Nous 
manquons d'une main-d'œuvre poniDélente. 

LE BESOIN CRÉE L'ORGANE 
Que faire ? Fallait-il laisser tomber dans le 

•Jlscrédit une profession apparemment si lucra
tive ? Ne convenait-il pas aussi, de proMw 
contre les entreprises plus ou moins Bérien<ei 
une clientèle qui, à la longue, pouvait se lasser 
et retourner a ses « premières am . . s ». Le 
Svnrlicat des Coiffeurs s'e<t ému et une Ecole de 
Coiffeurs va voir le jour. 

Qu'elle soit bénie si elle altoint ce double but : 
former de bons élèves, et rendre moins «-veres 
las détournernenU que. pour loue séduction, h» 
femmes opèrent dans le bi.m commun. 

A BIENTOT L'OLVERTLRE 
Quelques novateurs, pour solutionna- le pro

blème, se sont tout naturelleme: ' adre s à 
1 administrai ion municipale. Celle-ci n'a nas 
hésité à encourager ce mouvement H devait 
aboutir, sous peu. vins cela, a la création d'une 
section spéciale dans nos écoles profession
nelles. 

Elle a affecté à l'Eoole Syndicale Profession
nelle des Coif'eurs de Roubaix, c- dos salles 
de l'école primaire désaffectée de la rue du 
Bois. 

Celte école s'ouvrira dans les premiers jours 
de décembre. 

Une vaste salle, du 1er étage de l'école nri-
maire de la rue du Bois, a élé. à ces fins, amé
nagée avec tout le confort moderne L'organi
sation intérieure, qui réalise le dernier cri du 
genre, comprend un lavabos à. trois places nour 
les cours des Messieurs, un lavai i à 12 places 
pour les cours des Dames. 

L'ôelairaa» «t le. matériel sont ultra-rnoderr.es 
L'école «onefionnefa "sôTis te contfAle-vfer Pvrf-

dlcat Professionnel des Coiffrnirs, Elle sera diri
gée par M, Georges Br'eiwrirmv. 

Ce dernier reçoit dès à présent, les IrlscTliMlonR 
3. rue de la Gare. On neuf aussi s'inscrire chez 
M. Matton. 83. rue de Lille. 

Bonne chance à ce nouvel Institut. 
E. B. 

N. B — Le« cours aurorft lieu trois fois par 
semaine : luijdi après-midi, mardi et jeudi soir, 
à 8 h. 30. 

NOTRE COLONIE SCOLAIRE 
DE VACANCES 

Au cours de la séance du Conseil Munie i 
pal du 9 novembre dernier, notre attention a 
été attirée suf le vote d'un crédit supplémen
taire. U était destine a couvrir les dépenses 
occasionnées par le fonctionnement, de plu» 
en plus prospère, de la Colonie Scolaire de 
Vacances. 

C'est avec une certaine satisfaction qu'on 
aperçoit en quelle faveur sont tenues les ins
titutions destinées a protéger l'enfance phy
siquement et moralement. Et 1 on se réjouit, 
notamment de constater que la moyenne quo
tidienne des enfants ayant fréquente la Colo
nie Scolaire du Pont Rouge a dépassé rie près 
de 400 celle de 1927. Il a été servi l.l.Ouo repas 
de plus qu au cours de la période coriespon-
dante de l'année écoilee. 

Au moment où notre pays, si considérable
ment distancé sous le rapport de i'bygiene 
fiar d'autres, entreprend contre la tubercu-
ose, le taudis, une bataille de grand style, 

ordonnée et méthodique, il est agréable d'en
registrer la contribution intelligente de Rou
baix a cette grande et nécessaire action. 

Prévenir, répète-t-on avec beaucoup d'à'-
propos, vaut mieux que guérir 

L'Ecole de Plein Air et son complément, la 
Colonie Scolaire de Vacances, participent 
très efficacement a cette action préventive 

Réjouissons-nous et de leur fonctionnement 
et de leur prospérité. 

agrandissements à "L'indépendante" 
Devsajït sia v o ^ u j 

constante, la Meunerie-
Boulangerie « l'Indé
pendante * agrandit ses 
locaux, cons'i-ui' un 
vaste hangar rue 
d'iéna et inaugurera 
prochainement les nou
velles salles de Paôi* 
serie-Biscuilerie « Ex-
celsior > 

Goûtez ses Biscottes, 
-akes Gâteaux conserve et ses divers « l"aint 
le régime >. 

INFRACTIONS AU SENS UNIQUE 
Des contraventions ont été rédigées contré 

MM. Jean B ... 45 ans. entrepreneur, 113, rue 
Edouard Vaillant, et Léon D'il .. 17 un=. de
meurant rue Faidherbe, a Wuttrelos. pour 
avoir suivi uno direction opposeo au sen*. 
unique. 

P h o n o g r a p h e s 
I. BARDIAUX. Seule maison, 53, rue de Lan
noy, accréditée pour la vehte des appareil» 
et disques Pathé. 

LUTHERIE JAZZ-BAMD 
depuis 475 francs. Facilité de paiement. 

MAISON DE CONFIANCE —2-, 

ESTOMAC 

FEUX DE CHEMINEE 
Hier, au cours de U soirée, les pompiers de 

Roubaix ont été appelés pour combattre trois 
feux de cheminéd qui s'-jtaient déclarés aux 
endroits suivants : 

A 18 h. lis. chez M. Lueflia, liquorûite, de
meurant 121, rue Jules-Guesde ; le deuxième 
chez M. Hoivoët Gustave, 41, rue d'Altrer, et le 
troisième, A B0 h. M), chez M. Julien Pickerau, 
demeurant 179, rue de Tourcoing. U n'y a pas 
eu de dégâts. 
- . ••: - • - . , - , . 0 . 1 » : . , . , , , -

ToUs mes soucis sont 
dissipés : Quel a'éJl' 
eiuux chocolat que le 

DELESPAUU 
HAVEZ 

JB^oi» I n t e c t i n 

TRES SOLIDE, EN FORT CARTON 
COUVERT DE TOILE DE JOUÏ 

CONTENANT 
EN BRISTOL SUPÉRIEUR > 

1 0 0 Cartes deVisite et 1 0 0 Enveloppes assorties 
pour 12fr ,5Q 

TROIS SPÉCIMENS 
DE NOS CARACTERES LES PLUS USITÉS 

9. GASTON LELEU 
ÉLECTRICIEN 

26. 

30. 

9° y <z&~ 

<^/^ac>u>\ 

Remplir la formule c i -dessoua, e n 
é c r i v a n t t r è s l i s i b l e m e n t . Le remettre 
avec 1 2 fr. 5 0 à votre marchand de 
journaux ou noua l 'envoyer a v e c mandat-
poste de 1 4 fr. 2 8 si voua dés ires 
recevoir votre c o m m a n d e franco par poste 
tnlnl'l'l'l'l innuMEtimitniiiinfiiiin.iirfunti 

Si vous avez une digestion difficile, ballonne
ments, aigreurs, vomissement, douleurs dans it-
creux de l'estomac, dans le bas des côtes 
points dans le dos el sous le sein trauche. coli 
ques. syncopes, vertiges rêves, cauchemars, 
manque d'appétit Soulacement earantt ou 
argent remboursé. Demandez-nous des nreuves 
«ur place Herboristerie BONTE, 815. rue du 
Blanc-Seau. Tourcoing-Fresnoy. 

UN BECANIER SE F A I T PINCER 
Nous relations, dans notre numéro d'hier. 

la, disparition d'un vélo, qui avait été aban
donné, au cours de la nuit du 14 au 15 cou
rant, dans un baraquement dépendant de la 
Gare de Roubaix. Ce vélo appartenant à 
M. Bourgots, 47 ans, manoeuvre, demeurant 
81, boulevard de Metz, à Roubaix, vient d être 
retrouvé à Pont-à-Marcq, dans les circonstan
ces suivantes : 

Les gendarmes faisant une tournée dans 
la localité, aperçurent jeudi soir, un bécanier 
essayant de vendre sa machine aux person
nes qu'il rencontrait 

Mis en état d'arrestation, puis interrogé. U 
déclara se nommer Palma Romaldo, sujet es
pagnol et avoua avoir dérobé le vélo dans la 
nuit du 1* au 15 à la Gare de Roubaix. 

Le voleur a été déféré au Parquet 

•reail choix de bouliers >>our hommes et dames 
79 Ir. — 89 fr. — 99 Ir. 

\ut Chaussures Boucan. 5. rue Pierre-Motte. Rx 

DEFAUT D'AFFIOHACE 
M. Josse Louis, 39 ans. épicier, demeurant 

34, rue des Fossés, à Roubaix, s'est vu dresser 
un procès-veibal par l'agent Paul Dele-
planque. en service dans le quartier, pour ne 
pas avoir affiché les prix des diverses mar
chandises offertes a la vente. 

L'EXPOSITION D'AVICULTURE S'OUVRE 
AUJOURD HUI 

Le* abords do la Salle des Fêtes de la ma 
de l'Hospice présentaient liier soir une aJii 
mation inaccoutumée. Hier, en effet, av ni 
lieu la réception et mise en cages dos ani
maux de basse-cour participant à la Sa expo
sition d'aviculture organisée par les Amis Je 
la Bas=e-Cour do Roubaix-Tourcoing, filiale 
des Aviculteurs du Nord de la France. 

Co matin, des « heures, commenceront in> 
opérations du Jury, qui aura à examiner plus 
de onze cents bujets, WUJ de gaande quall ». 
co qui ne facilitera certes pas la tâeh. i 
si ingrate de départager les ooocmrents. 

Dans la vaste Salle des Fêtes coquettement 
décorée et garnie de plantes vertes s'alignent 
les cages renfermant le* magnifiques sujet.-, 
frui's des efforts patients et do là sélection 
pratiquée par les éleveurs. 

L'Exposition est ouverte aujourd'hui, de 14 
à 18 heures, demain dimanche, do 9 u Vt h. 
Lundi, de 9 à 17 heures. 

Reins -Vess i e -Vo ie s Urinaires 
douleurs d'uriner avant, rendant ou après, 
urine avec filaments, difficultés d'uri; ..- av«o 
grande douleur, urines sanglantes, troubles a 
mauvaise odeur purulente, coliques néphréti
ques, pierre, gravelle. Garantit te soulagement 
par les plantes ou argent remboursé, reman-
dez-nous des preuves sur place. Herboriste'.o 
BONTE, 315. r. du Bl.-Seau, Tourooing-Fresnojr., 

ELECTION D'UN MEMBRE AU CONSEIL 
SUPERIEUR DE LA M U T U A L I T E 

Il est rappelé à tous les délégués mutualis
tes qu'une élection d'un membre au Conseil 
Supérieur de la Mutualité, aura lieu diman» 
che prochain 18 uevembre. Le bureau de vote* 
sera ouvert à la Mairie, de 10 à 14 heure*, 
afin de ne pas prolonger inutilement les op*. 
rations électorales. 

C O F F R E T 
Cl-dessovs. rédiges U carte cou 

vous désirez ravoir t 

Ecrire très lisiblement 

^jejj^^e^e^sWsWsMWsWeMWsMsWsMMsj 

CARTES OE VISITE SEULES 
Le cent : 6 fr. - aur beau bristol : 7 f r . 

CARTES DEUIL depuis S fr . le cent 
ENVELOPPES BLANCHES fe cm s fr. 
ENVELOPPES DEUIL * H 1 7 fr. I . cent 

Il n'est pas accepté de commandes 
inférieures à 100 cartes. 

La meilleure bière 
Bourgeoise en bou
teilles, est le délicieux 
, BOCK BASSE » 

"EXCELSIOR" 
comme le meilleur apé
ritif est la « MLN1CU 
ECXELSIOR .. 

En vente dans plu
sieurs centaines de dé

pôts, à Lille. Roubaix. Tourcoing. Armentiéres 
et environs. Livraison a domicile ->ar 12 bou-

CAMION OONTF TRAMWAY 
Hier, vers 14 h 30, une collision s'est pro

duite a l'angle des rues de l'Aima et Henrl-
Carette, entre le 'ram G-K faisant le service 
de Roubaix au Crétinler, piloté par le watt-
man Alphonse Boldin, et le camion automo
bile conduit par M- Paul Bossaert, demeurant 
145, rue Léon-Gambetta, à Lille. Dégâts ma
tériels. 

Ulcères vieux, sales, profends, ulcères de toutes 
natures soulagement garanti par les plant** 
ou argent remboursé rVmanlez-nnus de prou
ver sur pièce Herboristerie tnVTE. 315. ru* 
du Blanc-Seau Tourcoing-Fresnoy 

IVRE88E 
M. Désire D. . , 52 ans. tisserand, demeurant 

125. rue de Béthune, a Tourcoing était venu 
fefctoyer a Roubaix. Après quelques stations 
plus ou moins prolongées dans différante esta-
minets de la ville, il a àté rencontré en com
plet état d'ivresse par la police. Il a été ure-
tuié d'un cxocès-verbaL. 

MAINTENANT... 

JE VOIS CLAIR! 
grftce a... 

JOSE FRIBOURG 
Opticien-SpeciansU 

A l'Optomètre " 
1* bit. Crande-Rue. ROUBAIX 1! / 

LUNETTERIE OPTIQUE 
ORDONNANCES - RÉPARATIONS 

LE CINEMA EDUCATEUR 

Mercredi dernier, dans la salie Sainte Cé
cile, rue Saint-Georges, l'Université Cinégra* 
phique de France, fit faire aux spectateurs 
mi petit voyage sur les routés de Columbia 
(Etats-Unis), montrant «a chute d'eau de 
Multomach, une des plus hautes chutes les 
ponts en ciment armé surplombant les préci
pices, et les routes desquelles on découvre de 
spiendidas sites ; au Canada, où les puis 
centenaires, abattus, sont trainés sur les fleu
ves ; en Alaska, où la pêche au turbot est 
des plus abondantes ; en Afrique, révélant 
les moeurs et les coutumes indigènes. 

L'histoire du péirole se déroula ensuite sut 
l'écran. 

Cuéies n' hommes, toutes nuances : à 15 et t» fr. 
Aon r.hniissureg ttournu, 3. rue Pierre-Motte. Rx 

FUNÉRAILLES CIVILES 
Oa nous fait part dq décès de Mme Câline Us-

champs, épouse do M- Victor Vaudemeulebrouck. 
survenu dans sa 6s° année. Se* funérailles civile» 
auront lieu dimanche is novembre à U b. >i>sn) 
Mes 4 la maison mortuaire, ras Bernard, ooet 
aUyot, 10. à H h. 4». 
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